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COMPTES RENDUS

FELIX CANTAGREL Le Fau du Palais-Royal, 1841

Pub1i~ pour 1a premi~re feis 1841, r~~dit~ par 1es
fouri~ristes en 1845, Le Feu du Palais-Royal connut
d'embl~e un vif succ~s. Fameuse du vivant de Captaqrel,
l'oeuvre ~tonne toujours par son humour et sa libert~

d'expression. D' un simple "Manue1 ou M~mento Pha1an­
st~rien'i·, i1 a su faire, en ~vitant "la forme
didactique' simple", une magistrale introduction ä la
lecture de Fourier.

Char1es Pe11arin re1ate que Fourier avait coutume
de passer "une ou deux heures chaque' jour dans le
cabinet de lecture de 1a Rotonde au Palais-Royal, pour
,se tenir au courant des ~v~nements du jourlI. e'est ce
cadre que Cantagrel a retenu pour situer les propos
fami- liers qu'~chanqent un homme "extraordinaire, neus
le nommerons X••• " et ses interlocuteurs. La forme
dialoq~~e n'est pas un artifice de pr~sentation, mais
l'expression parfaitement ad~quate de 1a fid~lit~

passionn~e de Cantaqrel a Fourier. Admirateur de
Fourier ~crivain, i1 ne songe pas ä imiter son style,
mais, le premier, il per~oit le sens de la transgres­
.sien fouri~riste des lois de l'~criture en Civilisa­
tion. Loin de reprocher a Fourier ses n~oloqismes, ou
de tenir pour de pures fantaisies ses tab1eaux
d'analoqie, i1 en reconnatt 1a n~cessit~ et adopte une
forme 1itt~raire appropri~e ä son projet: faire adopter
ä ses lecteurs 1e ,,"v~ritable point de vue sur les
livres de notre martre". Cantagre1 connatt admirable­
ment la Th~orie des Quatre Mouvements, le Trait~ de
l'Association 'domestique-agrico1e, 1a Fausse Industrie
et La Nouveau Monde Industriel et Soci~taire, auxque~s

il se r~f~re et qu'il cite lonquement, mais de ces .._
lectures i1 n'a pas seu1ement tir~ 1a mati~re d'un
m~mento: il est aussi capab1e, en quelques liqnes,
d/~voquer, avec une ~tonnante justesse de ton, l'inspi­
ration d'ensemble du fouri~risrne.

Le Fou du Pa1ais-Rova1 a11ie la stricte orthodoxie
d'un membre z~l~ de l'Eco1e soci~taire a un authentique
~lan fouri~riste. En ne' dissimulant aucun aspect de 1a
doctrine du grand mattre-r@veur, Cantaqre1, plus que
tout autre fouri~riste de l'Eco1e soci~taire, autorise
un v~ritab1e dialogue avec Fourier. Les questions et
les ebjections du IIPuritain", de l' "ArchitecLc" uu d~

la "M~re" sont toujours actuelles. Certes, 1es r~futa­

tions Gont immanquablement en forme d'~lucidation,-­

bien lu, Fourier emporterait n~cessairement notre



conviction--, mais en prenant
qu'il juqe m~connu, d~daiqn~

Cantaqrel ~vite tout doqmatisme.
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le parti d'un Fourier
et tenu pour fou,

Le Fou du Palais-Royal est une ' oeuvre ouverte Bur le
r@ve du Tout-Autre parce qu'elle d~fend et illustre la
f9lie fouri~riste.

Jean-Paul Thomas

**Nous remercions l'auteur de cet essai, la Directrice
de la revue philosophique Corpus ainsi que les
~ditions Fayard, editeurs de la Co11ection d'oeuvres de
philosophie, Corpus, qui nous ont donne la permission
d'utiliser,ce texte.

ANNONCES ET NOUVELLES

Le Centre de Recherche sur l'Imaqe, le Symbole et
le Mythe, 2, boulevard Gabrie1, 21000 Dijon, annonce
les publications suivantes ~dit~es ou co-~dit~es par
les Editions universitaires de Dijon, en collaboration
avec le Centre G. Bachelard et la Soci~t~ bourquignonne
de Philosophie:

Cahier No 3: Images du corps, CORPS EN IMAGE
(novembre 1988)

Cahier No 4: Miroirs et reflets (printemps 1989.

Vient de parartre sous l'~qide de l'Association
nord-am~ricaines des ~tudes Jean-Jacques Rousseau une
superbe collection d'Etudes sur les Discours de
Rousseau. En anqlais et en fran~ais, ces essais
critiques on. ~t~ publi~s sous direction de Jean
Terrasse et rassemble les communications pr~sent~es au
colloque J.J. Rousseau organi5~ par Guy Lafrance en mai
1985 a l'Universit~ d'Ottawa.

Les ~diteurs du Bulletin seraient ravis de
recevoir et de publier toutes anecdotes, nouvelles et
autres developpements d'inter§t aux membres de la
Soci~t~. (A Envoyer au Si~qe de la Soci~t~).

Le Conseil d'administration tient ä remercier les
personnes de bonne volont~ qui ont aid~ ä la cr~ation

de la Soci~t~ Am~ricaine de Philosophie de Langue
FranQaise. A NOTRE SANTE!


